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sa 'patrie;. il obéira à ses lois; il prendra
loyalement sa part des charges qu'elle'
impose aux citoyens; il la défendra lors-

.qu'elle sera injustement attaquée; il tra-
vaillera, dans son sein, aux progrès du
règne de Dieu.

Eover.l'E.U.,, Le chrétien aimera son Eglise qui est sa
famille spirituelle et contribuera active-
ment à sa vie et à ses progrès (voir IV'
Partie, Seclion ,III et IV).

Que'homme DOlêpare pas ce que Dieua unI. M~tLh.'19, (j.
Honore ton père et ta mère. Exode 20, t,.
Enfants obéissez à: vos parenls. selon le SeiKeur,.-car rela. est jU!lte.

Ephe.. G, L. '
Si quelqu'an 'n'a pas soin du sieD! et principalement de "Ceu!.de sa

ramille..il a renië la (oi.et il est pire qu'un 10.94.le;J Tim. 6, 8. .
A ebel'cber: P'.133. t.- Lévit. 19. 3t - 1 Samuel 18, t - Co:os.a.

Il; .., t ;.. Ps. 18'1,s:.6- Rom. 13J1.

,~VATRIÈM.B PARTIB

LA SOCIÉTÉ C~RÉTIENNE OU L'ÉGLISE,

SECTION 1 -- 'L'EgliseInvisible-Les aeux systèmes

d'Eglises visibles

Cu'est"'" que
l'EtUse 1 . L'Eglise est la, société' des chrétiens,

c'est-à~dire des :croyants qui se récla-
ment du nom de Jésus-Christ,et qui sont
animés de:-sonesprit. r

Nul nepeutjugrr -si quelqu'unest vraimentchré-
lien par le,t:œuret par h vie: Dieuseul connait le
cœur et toute la vie de chacun.-

. . ' Pouvons.nous
"juger si quel.
qlt"nD est vra.l.
ment cbrétlen ,

QueDepeuton On ne peut .dès lors é'iiler.qu'il )' ait dans toule
éViter' ~Egliseun mélangede vraischretienset de «chréticlls

de nom» entre lesquelsnous ne pouvonsft'irele
Iriage(paraboledu bongrain el d.I'ivraie). .

:tl~."r..-~::i~1.i On appelle ~glis'e i?visible l'ensemble
des vr:us chrétIens qUi se trouvent c:lans
toutes les Eglises; auxquels s'ajoutent les
hommes de bonne volonté de toute reli-
'gion ou de t'oute société, c:e~t~à-dire ceux
qui font la volonté dé Dieu telle qu'ils la
connaissent, et- les, âmes fidèles vivant
dans le ciel.

l':'f:;~-: v'=~ . Les Eglises ~isibles sont les Eglises chré-
bles1 "bennes org~msées .sur. la .terre.

Commeellesne peu\.enljur.erle cœur et la vie.de
leursmembres,l('s.Eglises\ is.iblesse sontconstituées
et se constituentencore d'aprè~ l'un ou' l'autre des
deuxprincipes'suivants: . . . .

.
Comment se

~ont constituées
et se constituent
encore lesEglises
yjsiples'
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'..\".

\.) AdmeUre da"sl'Eglise ce~x qui déclarenl profcs.
ser les cro~'ances rorll1ul~cs par l'E~lisc dans des
~( S)'mboles) ou«Confessionsde (oh, 3utl't:mentdit:
ceux qui acceplenl,l'autorité de l'Eglise en malière
de cro)'ances. (Orlhodoxic).

On a ainsi rEgtiu fondit lur l'uni/é du àOY.2nUf,
sans aucune'liberlé d"cxamendans le r.athoErisme.
avec.liberl"épour J~sr.royanccsdites«sr.coudairc5»
dans le prole~tanlismo orthodoxe.

Résullat: Dans le catholicisme: unité factiec ct
union'de convcnUao' des Odèles dans une soumission
absolue à l'Egli-sc. et, tout de même, des schismes,
.par suite de la revoUc desconsciences.- bansle
proleslalilislI1f-: union ÎI!stable des fidèles au sein de
l'Eglise par suile de la pari de liberlé accordée el di-

..vision des protestants c"n au la nt d'Eglises que de con-
fessionsde foi différentes.

2') AdmcUre dans "F:glise ceux qui acceptent line
« Déclaration de principes") formuléepar l'Eglise,
déclaration s'inspirant des affirmations du Christ,
meUanLau premier plan'.un pro~ramme de vie dzri-
ti~nne et htissOlnià chacun la liberté d'en interpréter
les termes el de' garder. sur Ics points lion visés par
la déclaralion. ses cro)'8!lCeSparticulières.

Nous I\\:oos ainsi l'Eglise ftmdÙ lU," funiu' J'e!f>nOt
,et de vÜ ou .lur.ful1ion .des etZurs d' de! volontÙ avec
""le unité 114.f}isanlede croyante!,

IÙ!sI,lHat:Union possible de.tous If!s chrétiens dans
la même Eglise. I}jOllgrela di\'ersilé des cro)'anc.!s.
Celte diversilè est; du reste, limilée par le nombre
reslreint des cro)'ancespossibles,l'éducation COm-
mune . des fidèles et l'élimÎnation plus rapide, SOIiS
l'acÜonde la"librerél1cxiol1,'des cro)'anccsou des
formulesvieillies.

L'union des chrétiens dans une seule
Eglise nous parait répondre aU.principe
chiétien dé l'amour fraternel et àces décla-
rations de Jésus-Christ: « Qu'ils soient un
ëôffiiiië nous, le Père et moi, sommes ~n >1

Devcns,nous
prendre nctre
parU des dtvi-
sleDs ebr~tjç"p
l'es,

J
&uetie .era

netre attitude
via.a.vl. . de.

'Et.U.u,1

Que devons.
nous chercher
ensuite' "
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(Jean 17, 22)- « Qu'il n'y ait plus qll'un
seul troupeau et un seul berger» (Jean
10,16).

Nous nous eft'orcerons par~déssus tout
d'appartenir à l'Eglise invisible; mais,
par devoir de solidarité et dans l'intérêt
de, notre foi ,et de notre vie chrétiennes,
nous nous rattacherons à celle d.es Egli-
ses visibles qui nous parait.le plus en'
,harmonie avec l'Evangile. -,

Notre de\'oir)msuHe est:
l') De viser à j'union 1. plus elltière possible entre

I.cs chrétiens dans nolre Eglise parliculi~re et enl:-e
les Eglises. en IIOUS.sou\'cn:.nl que l'union la plus'
solide est celle qu'on réalise par~üne\'ie ch'rélienne
fcrvtnle. . . ..

!') De ne pas nous séparer de notreEgJis~ parlicu-
lière sansde sincères moursde conscience.

Je vous exhorte. frères il ne point avoir de divisions parmi vous,
ma.,isà. être parfailemenL unis, dans un même esprit et dans un ,même
sentime.lt. 1Carinth. .,10.

.1,e Seigneur. c'est l'esprit. et là. où est tesprit du Seigneur, ià est
la Jib~rtl\. i CorJDlh. a. 17. '
, Ayez'nn même 'sentiment, un'mêmeamour,ulle'même:\me,uneJmême
pensée. Philippiens 2, 't, °

Je V.:IUSexhorte donc... à.vou~ snpporl.er les '"ns le~ autres àveccha:-
rité, VI)USefforçant de conserver l'unité de l'esprit par le lien.de.la paix.
Ephêsiens ~ 3.' . . ,

. Acbercher: Matthieu 'J, 21 - Jean 10, tG- 1 Corinthiens I~I 4-G-
Ga.latesG, 1. .

-=-



E8t.ee Jisu..
Chri,.t qui a fen.
d' rE.Use vi.i~
ble'

qU~u:n"~t:t fc~~
meUement ren~
dée l'EaUse vi-
~ible,

Quels turent
les caracttres
de 1'Et;lIse pri~
mitlvet

L'Et.lIse ccn..
serva-t..eUe .sen
unité? .

Qaels sont les
:~hi~~~~sa~ay.~~
.glise chrétienDe'
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SECTIONIl - Les Eglises visibles

Jésus a fondé le' « royaume des cieux»;
mais il n'a pas institué ni organisé d'Eglise.
Cependant le groupe qu'il a formé avec
ses apôtres peut ètre considèré comme le
noyau primitif de l'Eglise chrétienne.

L'Eglise visibl~ - une à J'origine a
été foridée, le jour de la première Pente-
côte; par. les apôtres «i-ernplis du Saint"
Esprit». Ils rassemblèrent les disciples de
Jésus et donnèrent' à cette première so-
ciété un commencement d'organisation.
(Prédicateurs, diacres, réunions c)uétiCm-
nes; assistance des pauvres et des veuves):

Ce qui distingua J'Eglise primitive, ce'
fut:

,10) La foi et la piété ferventes de ses
m.embres ;. _

20) Leur austérité:. ils' s'appellent les
« saints» (c'est-à-dire les consacrés);

30) Leur fraternité, poussée, pendant
peu de temps, jusqu'à la communauté des
biens, d'ailleursfacuHative. Ils s'appellent.
« les' frères ».

Au cours de l'histoire de J'Eglise, des
divergences d'idées (quand on eut admis
le principe de l'unité des croyances), des
ri valités et des d,ésordresmoraux provo-

'quêrent des « schismes» ou divisions.

Les deuxgrands schi,mes de l'Eglisechrétienne
sont:

l' Celuide l'Eglised'Orient'(ou""tholiquegrecque),
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au xl" SIècle, dO à l'ambilion de l'évéque de Rome
(te pape) dOnt "é,cJqued. Conslanlilloplerepou"a
les préte"nUonsde suprématie i

2' Celui des Eglises proteslantes au xv," siècle, dO à
la ré_voile des consciences contre l'oppression: de
l'Eglise romaine,"ses abus; ses erreurset l'immoralité
de son clergé,

Les principaux réformateurs du 16-'
siècle furent: L!1ther, en Allemagne,
Calvin, en France, Zwingli, en S.uisse.

Voir pour plus de dêtaUs: -l'Appendice: HI8toire fIe
l'Elflle..

Les disciples persévéraient de.ns la doctrine des "apôtres, ils restaient
. unis, rompaient le pa1n et priaient avec assiduité." Actes 2, U.

Les œuvres de la-chair sont les inimitiés, les jalousies, les querelle....
les divisions. les sectes... Les fruits de t'esprlt SODtt'a.mour, la joi~, ia. pau.
ta. patience, la bonté... Galates~. 2O-!t.

Vous êt~s le corlls du Christ et vous êtes ses membr"s chacun pour sa
part. 1 Corinth. 12, ".

A cberchn' : Actes 4, 3i-33 ; 01,t9 - Ephèsiens ~, 19 - Romains u, 18.

Quels furent
les principaux
réfermateurs du.
16~1I sikle 7

~uelles sent

;~l~~[~re~iJfi~ses "chrttien-
nu)

ca~:;~::i~: l'Ë!.
t.Un catholique
remaiDe ?

SECTION III - Les Eglises visibles [.ulte)

Les principales Eglises chrétiennes sont
par ordre de date: '

L'Eglise catholique, apostolique et ro-
maine (250 millions d'adhérents);

.' L'Eglise catholique grecque ou ortho-
doxe (100 millions).

Les Eglises protestantes, (200 millions).

Les caractères les plus visibles de
l'Eglise catholique romaine sont:

L'autorité absolue du pape, proclamé
infaillible au Concile du Vatican, en 1~70



- la hiérarchie du clergé - 'e célibatdes
prêtres-'-la confession obligatoire des
fidèles - le culte de la Vierge et des
saints,

L'Eglise caUlOlique grecque on ortho-
doxe rejette l'autorité du pape, la confes-
sion obligatoire; elle admet la communion
sous les deux espèces, le mariage des prê-
tres (popes), la lecture de la Bible en
langue vulgaire,

Toutes les Eglises protestantes recon-
naissent: .

Jésus,.Christ comme chef invisible,
unique et permanent de l'Eglise;

A divers degrés, le libre examen;
Le droit et le devoir pour chaque fidèle

de puiser directement sa foi dans 1"Evan- .
gile;

L'égalité des fidèles et des pasteurs,

. Toutes les Eglisesissues du grand mou-
,'ement religieux' du XVI' siècle peuvent
s'appeler :.
, Protestallies :

Parce qU'elles ont protesté et doivent
toujours protester contre l'oppression
des consciences, l'erreur et.le mal;

Réformées:
Parce qu'elles ont réformé l'Eglise et

doivent toujours et en toutes choses
réformer 'ce qui est imparfait et mau-

. vais, (1)
t Lenomde c Réformees.est plusspécialementréservé.aux Eglise..

Issuesdu Calvinisme,parce qu'il a été la réformela plus radicalede
l:Eglise,

ca~~rl:;:: 1~
.Use catbolique
..recque?

Qu'cst.ce qui
c:aracttrlse tou-
tes les Et.Uses
protut~tes ,.

Queb sont tes
noms qui con.
viennent à tClU"
tu les Et1iSe5
protestantes "1

-66-

l
Quen~s sont

les principales.Eglises protes.
tantes' .
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Evallgéliques: .'

Parce queTEvangile est la source su..
prême et constante de leur foi et de leur
activité,

Les.principales Eglises protestantes sont:
En Allp-magne:, "Eglise luthérienrd .oude la Confes-

sion d'Augsbourg.
Bn Anglelerre : l'Eglise anglicane - l'Eglise mélho"

diste ou wesle)'entie - l'Eglise bapliale,
FouEcosse: l'Eglise prcsb)'lérienne.
Aux Etats.Unis : les dh'ers_csEglise:sprécédeptes.
En .Rongrie: une Eglise réformée (calviniste).
En Suisse el en lIollande : des E{!lisesréforméos,
Ii:' "alie: les Eglises Vaudoises du Piémonl el de.

Eglises réformées,
En FraDco (environ 1,000',000 de prote'lant'),
ùs Eglisu rlformlet, d'origine C'alvinisle: environ

''700eglisE's(dontenviron tSOen,Alsace. Lorraine).
L'Egliu luthirienn~ de Fra.nce ou 'de la r:onfession

d'Augsbourg (Pa)", de!\oulbéliard, Paris, Als.cé-Lor-
raine: Cn\'jfol1 !70 Eglises (dont "!OOen Alslce.Lor.
raine). '

.Lf>SEglises Ivange1igua lih,es (séparêes volontalre--
menl de l'E1a1en 18.18):'en\iron ~o Eglises,

,I.esEglises mlthoaistes: environ 30 Eir1i:ics.
Les Eglisu baptistes: en\'ii'on 30 Eglises.
Ces Eglises ont fondé. en 1909.une « Fédlratio1t tlu

EJ!liut proteltantes de France.» qui a à sa têtt le « CU-
n.ilé de la Fédéralion prolestanlJ',

J18us-Chrlst est le même. hier. aujourd'hui, éternell.emeDt. Hèbr. 13, 8.

Personne ne peut poser un a.utre fondement que celui qui a été pod.
sa.voir Jésus.Chrlst. Ma.is qnechacun prenne garde à. )a façon dont n-biltit
dessus t Corlnth. a, Il, 10. '.

A. eb8.rcber: Ephésjen~ 1. t1-~3 ; 4~ H-16 - t Timothée 3, U- Ir; -
Matthieu 3, t3~16.

r
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SECTION1V - Les Egllse~ Réformées de France

Leur Orgaqisatlon-Devoirsdes,fidèles

Que pouvu-
vèus dire du
pasd des E$,Ii-
su rtfClrmtu
de France?

Los Eglises ré-
formées d:eIFran.
ce sont-elles res-
tées unies '1

L'histoire des Eglises réformées de
France du ,XVI'au XVIII'siécle est une des
pages les plus tragiques et les plus glo-
rieuses de l'Eglise chrétienne.

Nos péres ont illustré, par leur hé-
roïsme, leur surnom de huguenots.

lusqu'.n 18i~, les Eglises réforméesde France
n'ont formé.qU'uneseuleEglise. A ceUedale,deux
groupementsr.orrcspondaOlauxdeux-principesindi-
qués plus haut (seclion'1), se sont séparés, tout en
reslantunisomciell~mentdans'lamêmeEglisecon-
('Ordalairc (unie à l'Etat). En UJ05.après la Séparalion
des Eglise~eL de l'Elat, cesdeuxgroupementson1
Onipar.formerdeux'Unionsnationalesdistinctes.

Les Eglises réforniées de France se divi-
sent actuellement en deux Unions natio-
nales qui sont:

L'Union nationale des Eglises réforniées
évangéliqiles (E. R. E.) se rattachant â la
Confession de foi de 1872. Environ 500
Eglises. '

L'Union nationale des Eglises réfor-
mées (E. R.) se rattachant aux déclara-
tions de principes de Montpellier (1905) et
de Jarnac (1906). Environ 200 Eglises.

*~:;:':\i.~"'.J'; Les deux Unions d'Egli~es r.éformées ont
<u deux t.lI- chacune conservé l'orgamsahon démocra-'
.es 7 . tique traditionnelle, appelée Presbyté-

rienne~Synodale.

.,
!'

Comment se
divisent 1esun.
su réformées
de France 7

..'AssembJée générale est la réunion -des.membres
de l'Associalion culluelle Quidoit avoir lieu au moins
une fois chaqueannée pour délibérer sur la siluation
morale et Ilnancière de l'Eglise.

On est membre associé ou stl~giaire à parlir de la
prerr.ière communion - Membr~actif à '1 -ans-
Elecleurs (hommes el femmes) à ~U ou !5 ans.

Les pasteurs sont élus, dans certaines
Eglises, par le Conseil presbytéral, dans
d'autres, par l'Assemblée générale.

Depuis la Séparation d'avec l'Etat, les
fidèles ont pour devoir de subvenir aux
besoins de' l'Eglise par des cotisations
aussi généreuses que possible et des dons
qui peuvent être faits soit â la Caisse pa-
roissiale, soit aux Caisses régionale et
centrale. IVoir page 80).

Li' il da.ns l'Union das E. R.E.- tOda.nsl'Uniondes E. R.
Ii) Danscertaines regions ont été consd.fvésles COfUistoiresquI Uen~enl

le~~l~eyuD~a~~es:'~f~~fs::Jt;~~c~~~c~.r:I~~.régionale.

1

Î
1

1

,~

1

1

1

1.

En qucl un.
abte cette 0....

- t:anisaticD pres.
bytérfenne . sy.
Dedale?

QU'esHe que
l'Assemblée gêné.
raie'

Qui est membre
associé ou sta.
gialre. membre
a.ctlfou élec1eur'

Par qui sent
élus tes pas-
teurs?

Quel est le de-
voir. des fidèles
relativemeDt. à
la vie matéritlle
de l'Et.Use 1
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.Chaque EgUse OUparoisse, cônstituée en
AssociationcultueUe, est dirigée par un
Conseil presbyt~ral formé du, QUdes pas-
teurs et de lalques élus au suffrage uni-

, verse!.
Les Eglises sont. groupées en un. certain

nombre de Circonscriptil)ns (ou R~qions)
synodales (1) qui sont chacune adminis-
trées par le Synode régional, formé des
'délégués des Conseils presbytéraux.

L'ensemble des Eglises de chaque Union
.forme l'Union nationale qui estadminis-
trée par' le 'Synode national, formé des
délégués des Synodes régionaux (2).
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Quels sent lu
Aevctra du fldè.
le.relativement
à la vie apiritu':
elle de l'E$Usct
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Les fidèles, doivent. contribuera la vie'
spirituelle de l'Eglise. par leur piété per-
sonnelle, leur concours a ses pasteurs,
leur dévouement a ses œuvres ; ils
doivent soutenir et défendre sa cause et
ses principes et, par leur vie, :lui faire
honneur devant le monde,,

Vous-mêmes. comme. de:'!pierres' vivantes. Mtfiez.yous pour former
une maison spirituelle, un saiat sa.cerdoce. f Pierre ;J, 5.

Que chacun dODuecomme il "l'a.résolu dans son cœur, sans tristesse -nt
contrainte. car Dieu aime ct!ui qui donne ave..:.joie. ! Cor. 9, "l,

Que..tout se fasse pour rédlOcationl f Cor. 14, 16.
A_cb~rcber : Oa.lates 6, 6 - H~breux I3, 17 - Esaïe 62. "1. .:..

!latth~IO. 31 - t Cor. 6, t.

SEèpON V - Jl\lsslonet activité ae l'Eglise

Parquets
meyens l'E$1ise
acccmplit . elle
sa misalcn .,

Quelle est J'lm.
p.rtance de ri-
van*tUlation T

Nos Eglises réformées - comme toutes
l~s Eglises chrétiennes - accomplissent
leur mission d'ouvrières du règne de Dieu
par deux sortes d'œuvres: des œuvres
d'évangélisation et des œuvres soc.iales.

1°) Œuvres d'évangélisation.
L'œuvre d'évangélisation est la tâche

toute speciale et,. par consequent, la
tâche essentielle de l'Eglise.

L'évangélisation intérieure est celle qui'
se fait à l'intérieur de l'Eglise par les cul-
tes du dimanche, les assemblées religieu-
ses diver.ses, les Ecoles du Dimanche et
du Jeudi, les cours d'instruction reli-
gieuse, les réunions des associations de
jeunesse, etc.

i
..~.

'1

\

1

!
j
1

1

Quelles sont tes
œuvre~ -qui con-
courent à - ces
deux modes d'è-
vangéUsation ,

Quelles sClnt
les œu.vres so-
ciales de nCls
~1i5e5 ?
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L'évangélisation extérieure est celle qui
se fait hors des. Eglises, soiten Frànce, par
les -Commissions d'évangélisation des
Unions d'Eglises ou les Sociétés d'Evangé-
lisation. (1), soit, par l' œuvre des « Mis-
sions », dans les pays. paiens ou musul-
mans, principalement,. pour ce qui est de
nos Missions, dans les colonies françaises.

A ,l'évangélisation intérieure comme à IOévangélis'a...
tion extél'ieure concourent les SocfétÜ"bib#guu et les
Publications religieuses. (Journaux, .revues, livres et
brochures). .

2°) Œupres sociales.

La plus ancienne des. œuvres sociales de
nos Eglises est le Diaconat, chargé de l'as.
sistance aux indigents.

Nos Eglises réformées possèdent el sou-
tiennent en outre des œuvreS nombreuses
de bienfaisance ou de mutualité: Asiles,
Orphelinats, Ouvroirs, Hôpitaux, Crèches,
Secours mutuels, Associations dejeunesse,
etc.

Malheur à moi si je D;'annonce pas l'EvaDRiJe.11 Corloth.9,t6.
veiHez, demeurez ferme, daDs 1&toi, agissez cQurageusement; (ortlOez..

voo81 t Corlnth. 10, 13.

Portez les fardea!olX des uns des a.utres et :V01,l5ILccomplirez a.insi la
loi de Christ. Galatel '6, !.

Â ehercher:Esaïe38. 'IILO.- Matth.10,4'i- Col.3121- ltIatth.
2~, 31-46 - Ac.tes ~6. 11-18- Marc la, tO- Idatth. .9, J10.38.

(t) Dont la. priocipa.le est la Société centrale é~angélique..



Quel est le
moycn essentiel
et permanent d'~.
vaot.él1sat.l0n?
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SECTIONVI - Le Gu/te et les Fêtes

Le moyen essentiel et permanent
d'évangélisation employé par l'Eglise est
le cu lie pliblic, qui se célèbre, en général.
dans un temple'et qui est présidé, d'ordi-
naire, par un pasteur.

d,:~rr.~;~y:~: ~u culte public s'ajoutent le culte de fa-
d'tvao$tllsatio.' nulle et le culle personnel, célébrés par les

fidèles eux-mêmes.

Le culte a pour but d'exprimer et de
«cultiver» les sentiments et les principes
de la vie chrétienne, par la prière, le
chant et la méditation de la Parole de
Dieu. .

«la~:'~!:'I'i~'PU~ ~e culte public, en. outre,!ortifie cette
bile1 action par la commulllon des ames.

Quel-est le
but du culte en
t.énéral 'f"-

A queUes con.
ditions le culte
produit -11 ses
dfets.?

Le culte produit 1'!n nous ses effets à
condition d'y participer, non par dévotion
formaliste ou par cudosité, mais avec
l'attention sincère de l'intelligence, de la
conscience et du cœur,

Jt:r~.°t. .~u~~; Le culte I?ublic se. célèbre pd~cipale-
publie. ment et tOUjours le dimanche, «Jour du

~eigneur ».

Est.ce un de-
voir d'assister
au culte public '2

Nous devons considérer l'assistance
régulière au culte public comme un triple
devoir:

Envers Dieu, Jésus-Christ et l'Eglise
qui nous y donnent rendez-vous;

- .-_....!~-.

Quilles sClnt
les fUes cbré-
tiennest

N'y a.t.it pas
d'a.utres solenni.
tés'
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Envers nous-mêmes, parce qu'i~st bien-
faisant pour nos âmes; 1

Envers nos frères, parce que notre pré-
sence contribue à leur édification comme
leur présence à la nôtre,

Les fêles chréliennes .on L:

NOEL qui nous rappelle la naissance de
Jésus, - el nous parle de salut, de paix et
de joie.

Le J"ur des RAMEAUX qui rappelle l'en-
trée de Jésus à Jérusalem - et nous parle
de foi el d'enthousiasme. .

Le VENDREDI-SAINT qui rappelle la
crucifixion de Jésus - et nous parle de souf..
france et de sacritlce. ..

PA QUES qui rappelle 'la résurrec'Iion de
Jésus - et .nous parle de victoire sur la
mari et de l'espéranoe' de)a vie éternelle.

L'ASCENSION qui rappelle l'élévation de
.Jésus auprès de Dieu - el nous parle du
Ciel el des réalités spirituelles et èlernelles,

PENTECOTE qui rappelle l'envoi du
Sainl-Esprit aux apOlres et la fondalion de
l'Eglise - et».ous parle de la puissance de
l'Espril de Dieu el de l'œuvre. de l'Eglise.

A ces féLcs s'ajoutent Quelques antres sole-nnités
vai'iallies !'\uivant les.Egliscs: Réceptiondes calëchu~
mènes, fêle de la RéformalÎon, Jour de l'An, etc.

N'abao'donnezpas nos assemblées, comme quelques.unsont coutume
de le faire. Hébreux JO, 25

Là oà deux ou trois sont assemblés en mon nom, Je suis au milieu
d'eux. .Mattb. 18, W_ .

Un jour dans tes pa.rvis vaut mieux que mille ailleurs. P~ilume 8~. H.
A. ebereber.: Colossiens 3. 16 - Jacques 1. Ji - Na.ttb. "1.U; 13,!3

- Jean-4, ii,
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SECTION VII - Les Sacremeqts-LeBaptêllle
A) Les Sacrements

on~'~fl:'~:i.t? o~ appelle sacr~ments deu:, cèrémonie~
spéCIales: le Bapteme et la saznte Cene, qUI
rappellent, par des symboles matériels ou
«signes visibles» (l'eau. le pain et le vin).
les principes essentiels de la foi et de la
vie chrétiennes, ou, autrement dit, «les
grâces offertes par Dieu en Jésus-Christ».

<e~'~~Qv!e:,..~~! La Réforme n'~ ~nservé des sept sacre-
ment. , ments du Cathobclsme que les deux sacre-

;;., ments en usage dans l'Eglise primitive et
dont celle-ci faisait remonter l'institution
à Jésus-Christ.

va~,::::I~;~.t.~~ Les sacrements n'~nt pas de valeur ~ar
crement.' eux-mêmes; les sentIments de ceux qUI y

prennent part en font seuls .J'efficacité.

B) Le Baptême'

rf:::::II~Q"~~':: La,pratique d,: b~ptéme remonte à Jean,
tlm'; Baptiste et fut l11utée par les apôtres de

Jésus. '
Jésusneparaitpasavoir baplisélui-même(Iean4,

2)ymaisavoirautorisécet usageet lui.même \'oulut
recev9irlebaptêmedeJean-Baptiste,avantdecom-
mencerson minist~re.

Le signe visible ou le symbole du bap-
tême est l'eau, dans laquelle, à l'origine,
on plongeait les adultes (baptéme par im-
mersion) et que l'on répand aujourd'hui.
en général, sur la tête des petits enfants
(baptême par aspersion).

L'eauj-qui nettoie le corps, est l'image de
,la régénération de l'àQ1eparle Saint-Esprit.

Quel est le si.
..nc visible du
bapttme 1

La formule du baptême: «Je te baptise
au nom du' Pjre, du Fils et du Saint:Es-
prit» (1) signifie: « Je te reçois dans
J'Eglisede la part de Dieu, de Jésus-Christ,
pour t'introduire dans leur alliance et
pour te placer sous l'inlluenee du Saint-
Esprit.» - . '.-

Que. était le Le b'ptêmo primltir,des adUllesétait l'imagedu
~~~itDr::f~r::trepen~irC.Ld?la ro~neù duba~tiséet celui-el,'en..te., ' K"~a.tl lut-memeà vivre en chrétien.

..e:.Q:~bae;:i":: . Le bapt~me des, petits enfants Ç2) est
des petit. en. l'Image dune esperance : "la famille et
Jant.' _ l'Eglise espèrent que, de même que l'eau

nettoie le corps, l'enfant sera un jour
régénéré par l'Evangile. (Vœu du bap-
tême).

Dans ce but. les parents et les parrain et
marraine de l'enfant s'engagent à l'élever
suivant les principes chrétiens, sous ré-
serve de son consentement futur. .

Le baptême des petits enfants est une
consécration des enfants à Dieu et leur
présentation à l'Eglise.

Encela: Il r1IppeUesolennellement aUI parenls que
l'eoranl est un don de Dieu.
- II leur rappelle leursdevoirsel leursrespOllsa-

bilitésd'{!ducateurs et la valeurde l'Evangilepourle
salutf;:tlebonheurdp.l'eorant.

- Il inléresse l'Eglise à la naissance et à J'éduca-
lion des enranls, .

- IIdonne, en outre. solennellement. lal'enran~ de
nouveaux prolecteurs en la penionnedu parrainet de
1&marraine.

"

r

Que.lle est la
formule du hap.
tfmc et que .i...
.nlO...t-ellc 1

lAuets scnt les
Bvantat.cs du

. bapttme de. pc.

. tits enlaDI. 1

-..
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(1) Cette rormute a été établie par 10. tradlUon. Au début. nn baptisait
simplement au Dom de Jésus-Ch"lst. (Actes :1. 38;.. tG: 10, ü; 19, 51.

('a Adopté déJl ,ar l'EgUse vers le m" decte el conservé' par la généralité
dç.s Eglises cbréheoots.



Que doit Caire
plus tard l'en-
faott

Parvenu à l'àge de raison, après avoir
reçu dans la famille et dans l'Eglise une
éducation clu'étienne et avoir été 'spéciale-
ment préparé comme « catéchumène» par
l'instruction religieuse, l'enfant est .invité
à confirmer (011ratifier) librement le vœu
formé et les engagements pris pour lui à
son baptême(Réception des catéchumèl1es
dans l'Eglise ou : confirmation du vœu du
baptéme),

LebaptêmeQuinoussauve,. ce n'est pas Jebaptême d'eau, mais l'enga-
gementd'unebonne conscienceenvers Dien. 1 Pierre 3, ~t.

Jean.Baptiste dit: Moi je vous baplise d'cau: mals. Jésus-Christ vous
baptlsera-tdu Saint.Esprit. Ma.rcl, 8.

En vérité, eD vél'itè, je.te le dis: Si un homme ne' Rait de nouveau, n
ne peut voir le royaume de ~ieu. Jean 3, 3. .

... c::ht:'!rebe..: Marc l, 9-ft{Baptême de Jé!us) - Actes Z. ~39 ;8, 36-38
- Actes16,31-33.

Que slt.olfle
le mot CèDe'

Quels sent les
sl.nu visibles
de la Sainte.Cè-
ne.' .

D'où vient cd.
te cérémcmle 1

SECTION VIII - La salnte-Cène

Le mot: Cène signifie repas.

Les signes visibles ou les symboles de
la Sainte-Cène (1) sont le pail! et le vil! que
le pasteur « consacre.» et que les fidèles
absorbent avec lui.

Cette cérémonie a pour .origine l'acte
symbolique accompli par Jésus-Christ à
à son dernier repas avec ses apôtres, la

(lIOn les appeHeaussi les «espècej. de la Salnte.Cène. I.es ca.thoH.
ques coc:nmunient_,ous uneseule espèce. (l'hostie!; les protestantS. $Ous
les deux espèces. (le painet le vin).

..---
Comment ét~lt.

ellecélèbréedans
l'Eglise primlti.
ve'

Quel est le
d.~uble carac::tè.
re de la Sainte.
'CèneJ .

Comme fma.e
symbolique que
81.olffe.t.elle ,.

1

! comme a'c::te
symbollqut que
sltnirie-t.eUe?

Pourqu~ll'ap.
pelle-t.on CO1\).
mUDlon 1 .

Que ,slgnlOe.
vis-à-vis de J'Egli..
se et du monde,
Dotre participa..
I!on "aSle.Céne'

"
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veille de sa mort, acte dans lequel î1 a fi-
guré son sacrifice.

Dans"Egliseprimitive,laSainte-Cèneétaitcélébrée
à la On de« l'ag.pe>> chrétienne (repas fraternel). De
bonne heure. les agapesr.cssi'!rentet la Sainte~COne
fut alors raUaehéeau.culte ehrélien.

La Sainte-Cène est tout à .la fois une
image symbolique et commémorative et-
un acte symboliqùe.

Comme image symbolique, elle repré-
sente et commémore à travers les siècles
le sacrifice de Jésus sur la croix. . .

«Le pain est l'image de son corps rompll
pOlir 1I01lS; le vill est l'image de son sang
versé pOlir nous; »

Comme acte symbolique, elle signifie
que, de même qlle nous absorbons et que'
nous nous assimilons le pain et le vin, ainsi
nous nous unissons el nous adhérons par
le cœur au sacrifice de Jésus-Christ.

C'est-à-dire que nous sentons toute la
valeur de cet acte sublimè de foi, de sain-
teté et d'amour et que nous nous enga-
geons à nous donner, comme Jésus-Christ,
à Dieu et à nos frères.

La Sainte-Cène est appelée la «com-
munion », parce qu'elle est l'union du
cœur avec Jésus-Christ et, par lui, avec
Dieu et ~vec nos frères.

.Vis-à-visde J'Egliseet.du.,"onde,notre participa-
tion à la Sainte-Cène est une dérlaration formelle et
publique de foi chréli"Qlle, de ndélilé à l'Eglise du
Christ et de fraterniléjhumaine.



"
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De même que le pain elle vin apaisent
notre faim el notre soif, nourrissent et for-
tifienl notre corps, ainsi une communion
sincère apaise notre cœur, par l'assurance,
en Jésus-Christ, de l'amour el dès promes-
ses de Dieu. - et elle »nourrit etforlifie
en nous l'esprit de foi; de saintetè,
d'amour el l'esprit de sacrifice.

Pour que la Sainte-Cène produise ses
fruits, il faut :>

1°) s'y préparer par un sérieux examen
de soi-même, le repentir et la répara_
tion de ses fautes, le pardon> des offenses
reçues;

2°) y participer, en appliquant l'atten-
tion de l'esprit et du cœur au saCrifice
de Jésus-Christ, et en exprimant ardem-
ment en soi-même cette prière, qui est
en même temps un engagement: 0 Dieu,
aide-moi à. croire, à. me sanctifier~ à
aimer, à. consacrer ma vie, comme mon
Sauveur, à ton service et au servioe de
mes frères. 1

Toutes les toi. que vous mangerez de ce pain et boirez de ceUe coupe
vou. a.nnoncerez la mort du Seigneur. t Corlnth. Il, i6~

Vous ne pouvez boire la coupe du Seigneur, et)a. coupe des dé~ons j
vous De pouvez participer à. la table du _Seigneur, eLà la. t~le ..les démons
(corinthiens 10, ,..

SI nous sou(l'roDs avec Christ nous serons glorifiês avec .lnl. Rom. 8, 11.

Nous a.vons connu SODamour à. ceci. c'cst qu'il .3. donné sa \-Ie pour
nous; DOUSaussi nous devons donner notre. vie pour nos frères. 1 Jean 3, 16

Sois fidèle jusqu'à la. mort et je te donnerai la couronne de vie. Apo-
~&Iypse 2, 10.

A cherober: Luc 21,16,.15;t9-tQ- Jean 6. tSl-.Philippiens 8,5,8_-
;alates::a, to - .pOC: 3, te) ;(2:1,~20':

Quels sont le.
drets d'une com.
munionsincère t

QueUe_ siOnt
les ciOndltiiOns
d'une biOnne
com":luniiOn? .
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DÉOALOGUE (abrégé)

Exode:zo.~t'j "

° Ecoute IsratH, je suis l'Elernel ton' Dieu, qui ,'ai 'retiré du 'pa}s
d'Eg»ptc; de la ~,ajsQn de servilude.

." - 'Tu' n'auras pas d'autres dieux devant ma face.
Il..- Tuneteferasaucuneimagetaillée ni aucune ft'ssemblance des

choses qui sont là-haut dans l~ r.iel. ici.bas'sur la terre ou dans'es
eaux plu~ basses que la terre. Tu' ne te prosterneras pas de,oant elles
t~ tu ne les serviras point

III. - Tu ne prendras pas lo.nom'de rEt~ruelton Dieu en vain.
IV. - Souviens-tôi du jour du repos Dour le sanclifier. Tu travaille-

ras six jours el tu feras toute ton œu~re: mais le septième jour est le
,repos de l'Eternel lOri Dieu.,.Tu ne reras.aucuneœllvrece jour-là.

V. Honoreton p~reet ta mèr~. . "
VI. - Tu> ne tueras ~.s.

VII.~ Tune commeliras pasd'adullère.
VIII. - Tu ne dèroberas pas. .
IX"-- Tune diras pas'de faux. lériloi~lIages contre ton prochain.
X.-"Tu ne convoiteras pnsla maj~oll de 100 prochain, ni) aucune

chose qui>soità Ion prochain.

SOMMAIRE DE . LA LOI
Matthieu 22, 37.lO

Tu aimeras "leSeigneur ton Dieu de lout ton:cCrut, de toutc ton âme
el de tou~e ~a pens.ée; c'est là le premier el le IIIus grAnd commande.
meill. Et'volci le second (lui lui e~t sembtablc: Tu.aimeras lon~prochain
eorI1U1e.loi-même. ...

De ces deux com>mandemenlsdépendent toute la Loi elles Prophètes.

CONfESSION DES PÉCHÉS

Sf!igneuf Dieu, Père ét~rnel et 101111pl1issnnl,nous reco.!1naissonset
nou~ confessons, devant ta sainte majesté. que "noussommes de pau-
nes pécheurs, nés dans la c!)rruption, enclins au .mal, incapables par
nous-mêmes de faire le bien, et (Jui transgressons tous .les jours et en
plusieurs manières. les .~aints commandements, re qui .rait que nous
attirons sur n6us, .par ton juste jugemen~ la condamnation et la .mort. __
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. Mais,Seigneur,nous avonsune vive douleurde l'avoir.offensé.el

nous nous condamnons, nous et nos vices, avec une sérieuse rcpen.
tance. recouranl humblement à' ta grâce..et le suppliant de subvenir à
noIre misère. Veuille donc avoir plliè de nous, Dieu Irès bon, Père de
miséricorde, et nons pardonner nos péchés pour l'amour de Jésbs-Christ
ton Ois.notreSauvenr.Accorde-nousaussi et nous au~menteconti-
nuellement les GrA('es"de ton Saint-Esprit. aUn que. reconnaissant de'
plus en plus nos, faules el en étant "ivement touchés, nous }' renon-
cions de tout notre cœur, et nous porlions des Iruits de jl1slice et de
sainteté, Qui le soient agréables, par Jésus-Christ notre Sl1igneur.
Amen.

Comment un .protestant fidèle
peUt'-coDtribuerfiDuci!rementà. la situationIDatériel1ede l'E,lise

f- D'~i>,ordpar UDeadhésion à l'Assoriation cultuelle et une ~otisation
aussi généreuse que pO$~ibleel dont le minimums Até.nx~ par nos
Synod.. à 18 francs par personne majeure el par an (1 fr.tiO par mois).

2' Par son offrande à la quéte raite aux ('ullcs du Dimanche, &ux réu-
nions ou' cér~moniesreligieuses(baptême.s.mariages.servicesfunè-
bres). ..

3'.par des dons spéciaux à la C'Ùsse paroissinlè. à la Caisse régionale
ou à la. Caisse centrale.

J' Par Rap::rticipation auX:\renles. soirées. semaines. collectesspécia-
les, o'ianisées en (s\"eur de J'Eglise ou de ses œunes d'Evangélisalion.

Statistique des Religions
Empruntée à. l'Aloo&nach des ~lissions de t9t.

Païens. , . . . . . . . . . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . , . , . . . 850 luillions.

Juifs (d'nprès l'Anl\uaire Isrnêlile de 1921) ,5 millions.

~

Catholiques Romains, 250 mil.

~
Chrétiens 1) Gl'ecs . " 100 m!1. ,.,. 550 n1i11ions.

Protestants. . . . . . . . .. 200 mil.
Mahométans, , ,.. .".. 220. mUlions.

Celte statistique n9 peut être que très approximati\'e. Pour ce qui
est des Protestants, il faut tenir comple que cellaines Eglises proles-

~~n~sx(~i~:Û~:~h~: i~~~~p~~:~~s~su~al~~s~e;~~f~~~~ii~e(aCJ:I~:s~~e~f~~~

que, dans le compte des autres Ea-liseschrétiennes ou des autres reli-
gions est comprise toute la population religieuse (adultes et enfants).
Aussi. pour établir une comparaison équitable, avons. nous arrondt à
200 millions le chinre de 170 milliol1s de ProleSIaOISque.dol1ne l'Al-
manach des lIissions.

1

PRIÈRES

INVOCA. YION

Notre :i\ide soit au nom de Dieu qui a fait le ciel et la te c et
qui nous a donn.é un Sauveu.o en J6sus.C~rist 1 Amen.

ORAISON DOMINICALE

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié. Que
ton I.ègne vienne. Que ta volonté soit faite SUI"la tetTe comme
~u Ciel, Donne-nous ~ujourd'hui lIoh"epain quotidien. Par-
donne-nou!! nos offenses COlun1t~-nous pardonnons à ceux qui
nous ont off~n$és.' Ne nous laisse pas tomber dans la tentation,
mais délivre-nous du mal. Car c'est à toi qu'app.u,tiennent, aux
siècles des siècles, le règne, la puissa~1ce et la gloire. Amen:

PRIÈRE EN ENTRANT AU TEMPLE

Seigneur, je viens dans ton Temple poue te 'trouver, pOUI'
t'adore.', pour écouter ta voix. Que ce culte contribue à aug.
men ter ma foi, à fortifier et à sanctifie.' mon âme. Au nom de
Jésuso Amen.

PRIÈR.ES POUR LA COMMUNION
Avant la COlll1nllnion

Père céleste, je viens à la Table sainte humble et repent.mt;
p:'!.rdonne mes péchés et que cette communion a\'ec mon Sau.
VClU'augmente mon amOUl" pour Lui, pour Toi et pou.' mes
rrèt'es, Amen, .

Pendant la communion

o Dieu, aide-moi, par ta grâce, à consacrer ma vie, comme
mon Sauveul', à t011service et au service de mes frères! Amen.

Après la communlon

P~re céleste, je te rends grâces pour le bicnfait que tu \'iens
de nous accorde.'. Aide-moi désormais à vivre selon l'Evangilt:#
à renoncer à moi.mên1e pour t'obéir et pour servir mes frères.
Que j'agisse toujours comme ton enfant et comme un oU\Tie..
de ton Règn'e: Au nom de Jésus, mon Sau\'em' bien-aimé.
Amen.

PRIÈRE AVANT LES REPAS

Mon âme, béui$ n=:ten1el et n'Q""n~ ;:\ucun de ses bienfaits !
i\n1en~ . ,psf\ume 103. 2).


